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Madame la Représentante du Ministère de la Promotion de la 
Femme et de la Famille,  
 
Madame la Représentante du Ministère du Commerce, 
 
Madame Directrice de l’Equipe d’Appui Technique au Travail 
Décent pour l’Afrique Centrale (ETD-BP) de l’OIT à Yaoundé,  
 
Monsieur le Spécialiste Principal des Activités pour les 
Employeurs du Bureau de l’OIT, Yaoundé,  
 
Mesdames les Femmes entrepreneures et chefs d’entreprise, 
 
Chers Membres du GICAM, 
 
Honorables Invités  
 
Mesdames et Messieurs, 
 
 
Permettez-moi tout d’abord de vous souhaiter une chaleureuse 
bienvenue dans la salle de conférences du GICAM, à l’occasion du 
Forum sur l’entrepreneuriat féminin au Cameroun, organisé par 
notre Groupement patronal et le Bureau International du Travail. 
 
Je voudrais saluer tout spécialement Madame la Représentante du 
Ministère de la Promotion de la Femme et de la Famille, à qui 
Madame le Ministre a donné mandat pour présider la cérémonie 
d’ouverture de ce Forum, et je rends hommage à son excellence 
Mme le Ministre pour ses initiatives visant l’autonomisation de la 
femme.  
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J’associe volontiers à cet hommage Madame la Représentante du 
Ministère du Commerce.  
 
Mes mots de bienvenue s’adressent également à notre partenaire 
historique, le Bureau international du Travail (BIT) et à sa Directrice 
et représentante pour l’Afrique centrale ; et je leur exprime notre 
gratitude pour leur engagement constant à nos côtés dans 
l’exercice de notre mission patronale.   
 
Enfin, je tiens particulièrement à saluer la présence massive dans 
cette salle des femmes entrepreneures et chefs d’entreprise 
bénéficiaires de l’important programme, objet du présent rendez-
vous. Permettez-moi, Mesdames, de louer votre courage, et de 
vous rendre un hommage appuyé pour votre engagement total 
pour vos entreprises, ainsi que votre enthousiasme communicatif 
dans cette bataille qui nous concerne tous de l’autonomisation de 
la femme camerounaise et du soutien au développement de 
l’entrepreneuriat féminin au Cameroun.   
 
 
Mesdames et Messieurs, 
 
Nous sommes réunis ici aujourd’hui pour consacrer la réussite d’un 
important programme de formation  sur l’entrepreneuriat féminin, 
conduit sur les derniers dix-huit mois par le Bureau international du 
Travail et le Groupement Inter-patronal du Cameroun, dans le 
cadre du Programme de coopération technique qui lie nos deux 
institutions. Ce programme visait à développer les capacités des 
femmes entrepreneures et chefs d’entreprises, ainsi que l’offre de 
services et de plaidoyer du GICAM dans l’entrepreneuriat féminin. 
Ce faisant, nous préparons le futur et nous entendons définir les 
conditions de l’élargissement de la palette des formations et des 
services d’appui.  
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En nous appuyant sur des expériences antérieures menées en 2014 
et ponctuées par des formations de 80 femmes chefs d’entreprises 
ainsi que la création d’une association de femmes entrepreneures 
dont l’une des finalités a été d’adhérer au GICAM, la Cameroon 
Women Entrepreneurs Network (CWEN), et la création d’une 
Commission technique dédiée à l’entrepreneuriat féminin au sein 
du GICAM, nous avons des motifs légitimes de pouvoir afficher, 
dans le cadre de ce programme, les résultats suivants : 
 

• La mise en place d’un réseau de formateurs sur le programme 
de formation en gestion GERME (Gérez Mieux Votre 
Enterprise) de l’OIT, lequel met l'accent sur la création et 
l'amélioration des petites entreprises, en particulier dans les 
économies émergentes, 

 

• La formation de 200 femmes en Gestion des entreprises 
 

• La formation de 100 femmes en Création et développement 
des entreprises. 
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C’est avec beaucoup d’intérêt que nous suivrons tout au long de 
ce forum de 3 jours les témoignages qui font état des réussites 
entrepreneuriales qui ont pu bénéficier entre autres de l’apport 
de cet programme. Pour l’heure, je tiens très sincèrement à  
remercier le Bureau international du Travail pour  sa contribution 
inestimable de 350,000 dollars, environ 200 millions de Francs CFA, 
sans laquelle ce projet n’aurait pas vu le jour. Qu’il me soit en outre 
permis de remercier solennellement toutes celles et tous ceux qui 
ont permis la conduite de ce programme,  au premier rang 
desquels Mme Vera Lucia Paquete-Perdigao, Directrice de l’Equipe 
d’Appui Technique au Travail Décent pour l’Afrique Centrale (ETD-
BP) de l’OIT à Yaoundé, et de Mr Lassina Traoré, Spécialiste 
Principal Employeurs du Bureau des Activités pour les Employeurs 
au sein de l’Equipe d’Appui Technique, qui a tant donné de son 
temps et de son énergie pour la réussite de ce projet, ainsi que 
l’équipe du Secrétariat Exécutif du GICAM.   

  
Mesdames et Messieurs, 
 
Ces faits étant rappelés, je voudrais à présent partager avec vous 
un certain nombre de convictions sur la problématique de 
l’entreprenariat féminin qui, avec les résultats de notre forum, 
devraient nous permettre de définir le cadre de nos interventions 
futures sur la promotion et le développement de l’entreprenariat 
féminin au Cameroun : 
 
1° L’entrepreneuriat féminin est devenu un phénomène 
économique, social et sociétal contemporain. De fait, les femmes 
constituent un atout pour notre pays, elles sont les piliers de la 
stabilité des familles, des communautés et de la société, elles 
jouent un rôle déterminant dans le développement d’activités 
génératrices de revenus.  
 
2° Les femmes entrepreneures et chefs d’entreprises sont 
confrontées à des problèmes qui leurs sont spécifiques.  
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C’est irréfutable. Mais il convient de ne pas oublier que les femmes 
entrepreneures et chefs d’entreprise partagent avec leurs pairs 
hommes – plus nombreux - des problèmes importants liés à 
l’environnement des affaires, dont l’impact rend encore plus 
compliqués leurs problèmes spécifiques. Autrement compris, tant 
que ces handicaps communs ne seront pas pour l’essentiel 
surmontés, l’entrepreneuriat féminin restera très vulnérable. Car il 
n’existe pas une fiscalité propre à l’entreprenariat féminin, il 
n’existe pas de taux bonifiés bancaires pour l’entreprenariat 
féminin, et il n’existe pas non plus de canal vert administratif pour 
une société dont le promoteur est une femme, etc.   
 
3° Nous devons donc mener deux combats de pair : 
l’entrepreneuriat et l’entrepreneuriat féminin avec comme objectif 
celui de favoriser la capacité des femmes à créer des entreprises 
viables et à être un réel potentiel de développement. Nous devons 
continuer à plaider pour l’avènement d’un environnement global 
des affaires propice au développement des entreprises, et nous 
devons nous attacher à tout mettre en œuvre pour (i) tirer toujours 
plus le potentiel que les femmes entrepreneures sont en droit 
d’offrir à la communauté, et (ii) les sortir des faits de 
marginalisation et d’injustices qui les accablent au quotidien.  
 
4° Ces évolutions nouvelles ont besoin d’une approche intégrée qui 
prend en compte, entre autres, le fait qu’en ces moments de 
croissance économique et de créations d’emplois insuffisants, 
notre pays doit pouvoir compter sur la capacité des femmes à 
entreprendre avec le potentiel d’emplois qu’elles représentent. 
C’est en cela que se justifie la nécessité de promouvoir des 
approches qui débouchent sur un lien Etat, Patronat, Organismes 
d’appui et Institutions régionales et internationales. Il est de la 
responsabilité du GICAM de s’y employer.  
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5° Notre responsabilité s’étendra par ailleurs au besoin de 
rechercher au sein de notre organisation patronale, la véritable 
égalité homme-femme, notamment par le respect de la parité dans 
les instances de délibération et de décision en commençant par le 
Conseil exécutif du GICAM. A cet égard, je ne cache pas mon 
souhait que les conditions soient réunies pour faire du CWEM dans 
un avenir plus ou moins proche un membre de cet organe politique 
et décisionnel de notre organisation patronale. Et c’est l’occasion 
pour moi d’en appeler  à l’esprit d’engagement des femmes pour 
qu’elle participe et s’implique activement à tous les échelons de 
l’animation du Groupement.  
 
6° La recherche rapide de l’efficacité et des résultats m’amène à 

déplorer la prolifération des associations actives ou prétendument 

actives dans le l’entreprenariat féminin. Pour une économie de la 

taille de celle du Cameroun, cette évolution sous forme de 

surenchère décrédibilise cette noble mission qui est celle de la 

promotion de l’entreprenariat. Cette dispersion des énergies 

conduit à l’atomisation des soutiens alloués à cette noble mission 

et rend difficile la lisibilité des résultats concrets.  

 

7° Dans cette nouvelle dynamique, la Commission de 

l’Entreprenariat féminin du GICAM a pour mission d’inspirer la 

doctrine du GICAM en matière de promotion de l’entreprenariat 

féminin. A ce titre, elle engage des actions en termes de formation, 

d'appui, de coaching et de développement de la capacité 

organisationnelle. Elle veille à donner à l'entreprenariat féminin 

une place effective dans la réflexion sur l'entreprise et l'économie, 

tant en matière de qualification et de savoir-faire qu'en matière de 

promotion de l'économie formelle. Elle est ainsi érigée en force de 

propositions des éléments de plaidoyer pour la cause de 

l’entreprenariat féminin, elle a vocation à organiser le monde de 

l’entreprenariat féminin, et à déceler ces femmes entrepreneurs 
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qui osent au même titre que les hommes et dont on a besoin de 

l’expertise est utile pour le travail de la Commission. 

Madame la Représentante du Ministre de la Promotion de la 
femme et de la Famille, 
Mesdames et Messieurs,  
 
Les résultats attendus du présent Forum comprennent (i) 
l’adoption d’un document de plaidoyer pour la promotion de 
l’entrepreneuriat féminin, (ii) l’élaboration d’un répertoire de 
leadership féminin au Cameroun, (iii) la mise à disposition d’un 
Guide de la sécurité sociale à l’usage des femmes entrepreneures, 
et aussi (iv) la conclusion de partenariats entre le GICAM, le CWEN 
et les structures d’appui. J’y souscris pleinement ! Ce seront 
d’authentiques outils de plaidoyer et de service qui seront ainsi mis 
à la disposition du Conseil exécutif et de la Commission 
Entrepreneuriat du GICAM.   
 
Je me félicite du format retenu pour les travaux du Forum. Quatre 
ateliers dédiés à chacun des résultats attendus travailleront sur la 
base de documents de travail préalablement préparés et devant 
être validés. Des témoignages de femmes entrepreneures formées 
dans le cadre du Projet viendront compléter et enrichir la réflexion. 
C’est à mon sens un gage de succès. 
 
Je vous invite donc, chères participantes et chers participants, nous 
faire bénéficier de vos connaissances et expériences sur le sujet. En 
retour, je puis vous affirmer que le GICAM s’appropriera vos 
réflexions qui trouveront alors leur place dans nos stratégies et 
programmes en faveur de nos membres. 
 
Je vous souhaite d’excellentes et fructueuses discussions et 
délibérations.  
 
Célestin TAWAMBA 
Président 


